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Résumé du projet :

Le Cemagref, U.R. Erosion torrentielle neige et avalanches, a engagé des recherches pour développer des méthodes globales de prédiction de la production de sédiments des bassins versants torrentiels lors des crues. Une démarche de recherche en géomorphologie, basée sur la compréhension des processus de recharge et de transit sédimentaires au sein du chenal torrentiel, doit contribuer à mettre en place une méthodologie exploitable en ingénierie des risques torrentiels.

Généralement, ce type d’études sur les torrents porte sur la production détritique des versants, ou sur la fourniture sédimentaire en sortie de bassin versant uniquement, mais rarement sur l’évaluation des stockages déstockages le long du talweg. Par ailleurs, cette étude est complémentaire aux travaux plus fréquents menés à une échelle plus fine concernant la rhéologie et le comportement mécanique des matériaux. Cette approche « globale » contribue à améliorer la connaissance scientifique des processus torrentiels, et par là même apporte des outils dans le domaine de l’ingénierie des risques naturels.

La méthodologie est basée sur une approche systémique, et sur un concept du fonctionnement torrentiel qui privilégie la dynamique sédimentaire du système.

Une approche expérimentale sur un bassin versant et l’utilisation de diverses sources de données – photogrammétrie, observations de terrain et mesures topographiques, cartographie sur SIG et Modélisation Numérique de Terrain, géophysique, pluviographie et traitements statistiques, recueil d’archives – permet de mieux comprendre le fonctionnement des processus sédimentaires et de mettre au point une méthode d’estimation des volumes en jeu. Ainsi il est possible d’utiliser une méthode de prédiction des apports sédimentaires, que l’on valide sur d’autres bassins versants du même type. 

Le bassin expérimental est celui du Manival (communes de St-Ismier et St-Nazaire les Eymes, Isère) où une étude photogrammétrique complètera les connaissances acquises (cf. projet PNRN n°6, 2000) et les bassins test sont les Arches (commune de Chichilianne, Isère) et le Merdaret (commune de Chantelouve, Isère), où l’on tentera de valider la méthode mise au point au Manival à partir d’études diachroniques.

